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CONTEXTE GÉNÉRAL DE L’ÉTUDE 

Depuis une dizaine d'années au Congo-Brazza, terre de fonctionnariat où le travail manuel n'a 

jamais eu bonne presse, la multiplication des chantiers de la « municipalisation accélérée » 

attire comme une nuée de lucioles la main-d’œuvre bon marché du Congo d'en face. Le PIB 

par habitant y est onze fois plus élevé et 44 places séparent le pays de Denis Sassou Nguesso 

de celui de Joseph Kabila au classement de l'indice de développement humain : autant dire 

que, pour cet immense réservoir d'inemployés qu'est l'ex-Zaïre, l'aimant a quelque chose 

d'irrésistible. Si des dizaines de milliers de RD Congolais, peut-être plus d'un demi-million, 

dont une majorité en séjour illégal après l'expiration du délai octroyé par leur laissez-passer, 

ont pu s'installer au Congo Brazzaville et y trouver du travail, c'est parce qu'une forte 

demande existe, surtout dans le secteur informel - mais aussi parce que le laxisme et les petits 

arrangements qui minent la fonction publique congolaise font que les frontières de ce pays en 

plein boom pétrolier sont d'une porosité alarmante, à laquelle il conviendrait de remédier 

d'urgence.  

Dans ce flot de migrants, outre la cohorte habituelle des faux pasteurs, des petits trafiquants 

de médicaments contrefaits et des séductrices professionnelles, s'est glissé un noyau dur de 

dangereux délinquants appelé : les Kulunas. Chassées de la rive gauche du fleuve par les 

opérations « Likofi
2
 » de la police kinoise, ces bandes de détrousseurs à la machette ont 

trouvé refuge sur la rive droite, terrorisant certains quartiers de Brazzaville et de Pointe-Noire. 

L'indéniable popularité de l'opération « Mbata ya bakolo
3
 » déclenchée le 4 avril dernier par 

les forces de l'ordre congolaises et qui visait d'abord à renvoyer à son expéditeur ce colis 

empoisonné, avant d'entraîner dans son tourbillon un flot ininterrompu de sans-papiers, vient 

donc de là.  

Cependant, l’arrivée de cette opération à Brazzaville n’est pas sans conséquences. En effet, 

Brazzaville connait déjà, depuis le refoulement des congolais voisins, une grande baisse 

d’activités de premier plan. Toutes sortes de métiers peu qualifiés exercées alors par des 

congolais de Kinshasa ne le sont plus à ce jour. 

De même, toutes les activités exercées dans une ambiance très animée au Beach de 

Brazzaville ont pris un sérieux coup. Par conséquent, tous ceux qui tiraient des dividendes, 

officiellement et officieusement, ne peuvent que regretter la survenue de ces évènements 

malheureux.  

Par ailleurs, des activités commerciales qui nourrissent de milliers de familles aussi bien à 

Brazzaville qu’à Kinshasa, tournent actuellement au ralenti, sinon pas du tout. 

                                                           
2
 Coups de poing en lingala. 

3
 La gifle de l’ainé en lingala. 
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Au niveau de la douane, il semble que les échanges du Congo par le Beach sont au ralenti 

étant donné que la circulation des commerçants ne se fait plus comme avant dès le début des 

expulsions (en Avril 2014). De ce fait, une analyse judicieuse devrait être réalisée pour 

évaluer la situation au mois d’Avril.   

Graphique 1 : Evolution des exportations du Congo par le Beach chaque mois d’avril 

(chiffre en millions de FCFA). 

 
Source : DGDDI / DPS 

 

Au regard des résultats passés, il est constaté que les exportations du Congo par le Beach 

évoluent en dents de scie au mois d’Avril. Ainsi, sans l’opération d’expulsion des RD 

Congolais à Brazzaville, le Congo devrait exporter des marchandises de plus de 57 millions 

de FCFA par le Beach. Cependant, l’opération a rendu le port complétement indigent. Et le 

manque à gagner causé par cet évènement est significativement énorme (57,33 millions de 

FCFA).  

En outre, les droits et taxes provenant du Beach en ce mois (Avril 2014) ont connu un gap de 

plus de 66 millions de FCFA à cause de cette opération.  
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Graphique 2 : Evolution des droits et taxes douaniers du Congo perçus au niveau du 

Beach chaque mois d’avril (chiffre en millions de FCFA). 

 
Source : DGDDI / DPS 

 

Les résultats apportés par ces deux graphiques semblent nous montrer que les conséquences 

de cette opération seront multiples et importantes au Congo Brazzaville. Toutefois, le 

phénomène étant récent, il est difficile de connaitre les gaps des mois de mai, juin et juillet 

2014 d’autant plus que les données ne sont pas encore disponibles au niveau des douanes 

congolaises. L’analyse des gaps devrait nous aider à estimer le manque à gagner que peut 

causer  le ralentissement des activités au Beach si jamais l’opération se prolongeait jusqu’en 

2015. Néanmoins, nous nous sommes intéressés de savoir si la part du commerce extérieur du 

Congo par le Beach est importante. Autrement dit, nous voulons vérifier si le Beach a un 

impact énorme sur l’économie du Congo. 

JUSTIFICATION DE L’ÉTUDE 

Pendant que les deux villes recevaient leurs compatriotes venant du pays voisin et que la 

circulation des biens étaient inexistante, les administrations du Congo défilaient à la Direction 

Générale des Douanes et des Droits Indirects (DGDDI) pour avoir les statistiques du 

commerce extérieur entre les deux Congos. Cependant, leurs analyses n’étaient que 

superficielles. En effet, aucune des institutions n’a eu à faire des analyses sur les recettes 

douanières provenant du Beach, par exemple. Les études n’ont été faites que, pour la plupart 

d’entre elles, sur la valeur et la quantité des biens exportés ou importés entre les deux Congos. 

Alors que l’objectif d’un port n’est pas seulement de permettre les échanges de biens et 
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services, mais aussi d’alimenter les caisses de l’État. De ce fait, l’intérêt de faire une étude au-

delà de l’évolution du commerce extérieur entre les deux Congos semble être indispensable. 

OBJECTIFS 

Cette étude est une initiative qui a pour objectif principal d’analyser l’impact du port de 

Beach sur l’économie congolaise à travers les objectifs spécifiques suivants : 

- Fournir un aperçu général du Beach en présentant une description des échanges 

commerciaux (exportations et importations) réalisés depuis 2005 par produits et par pays 

(clients et fournisseurs); 

- Analyser les recettes douanières du Congo provenant du Beach ; 

- Evaluer l’évolution du nombre d’entreprises qui exportent ou importent leurs 

marchandises par le Beach. 

RÉSULTATS ATTENDUS 

Les résultats attendus à l’issue de la mise en place de l’étude sont : 

- Connaitre les pays qui exportent et qui importent leurs produits avec le Congo par le 

Beach ; 

- Avoir l’information sur les principaux produits exportés ou importés du Congo par le 

Beach depuis 2005;  

- Avoir l’information sur les principaux pays qui importent ou exportent leurs produits au 

Congo par le Beach depuis 2005; 

- Connaitre la part des recettes du Beach sur les recettes douanières ; 

- Evaluer le nombre d’entreprises qui importent ou exportent leurs produits par le Beach. 
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CHAPITRE 1   EXPORTATIONS DU CONGO PAR LE BEACH 

Le plus grand bureau du port fluvial de Brazzaville est le Beach. Il lie les activités des deux 

villes les plus proches du Monde (Brazzaville et Kinshasa). Cependant, la part de ce bureau 

dans les exportations du Congo reste minime. En effet, depuis 2005, le bureau du Beach 

affiche des performances défavorables, avec une valeur moyenne de 0,02 pour cent en neuf 

ans (Cf. tableau 1) et des perspectives négatives pour 2014 – c’est un signe qui ne trompe pas.  

Pourtant, les exportations du Congo sont beaucoup plus alimentées par les bureaux de Pointe-

Noire. Cette situation trahit la forte dépendance de ce pays vis-à-vis des ressources naturelles.  
 

Tableau 1 : Evolution de la part des exportations du Congo effectuées à Pointe Noire et 

au Beach 

  2005 2006 2007 2008 2009 2010 2011 2012 2013 Moyenne 

Pointe Noire  95,76% 98,41% 97,94% 96,81% 97,83% 99,34% 99,06% 98,95% 99,49% 98,17% 

Beach 0,02% 0,01% 0,01% 0,05% 0,03% 0,02% 0,01% 0,02% 0,01% 0,02% 

 Source : DGDDI / DPS 

 

Une des raisons expliquant la faiblesse des exportations du Congo vers le Beach est le nombre 

restreint des produits de ce pays exportés vers ce bureau. En effet, le cinquième meilleur 

produit exporté au Congo par le Beach en neuf ans ne représente qu’en moyenne 6,25% des 

exportations de ce produit dans tous les bureaux du Congo.  

Toutefois, les exportations des tissus de coton par le Beach sont encourageantes parce qu’elles 

représentent en moyenne 84,93% de tous les tissus de coton exportés au Congo en neuf ans. 

En 2006, 2008 et 2009, tous ces tissus ont été exportés par le seul bureau qu’est le Beach. De 

ce point de vue, des efforts particuliers devraient être faits en matière d’exportation de ce 

produit par le Beach en créant des liens entre les fournisseurs et les clients dudit produit étant 

donné que le Congo ne produit pas les tissus de coton.  
 

Tableau 2 : Evolution (%) de la part des produits exportés du Congo par le Beach 

    2005 2006 2007 2008 2009 2010 2011 2012 2013 Moyenne 

52085200 
Tissus de 
 coton  

  100,00   100,00 100,00 52,03       84,93 

74040000 
Déchets et  
débris  

14,40 50,87 42,89 54,26 74,88 48,24 42,75 45,54 53,33 44,17 

87032390 
Véhicules  
essence 

      21,75 25,51   100,00     38,14 

56012210 
Bâtonnet 
filtre  

81,20   10,73 23,88 27,19 32,95 35,62 50,60 100,00 36,80 

86090000 
Cadres et 
conteneurs  

      4,17 15,53 57,48 3,70 1,09 3,94 6,25 

Source : DGDDI / DPS 
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La principale cause du nombre limité des produits exportés du Congo par le bureau du Beach 

est le faible nombre de clients échangeant avec ce pays par ce bureau. En neuf ans, ce nombre 

est demeuré le même (7 clients en 2005 et en 2013). En outre, ce nombre influe négativement 

sur le nombre total des clients du Congo. En effet, au moment où le nombre des clients du 

Congo échangeant par le Beach tend à baisser, celui des clients de tous les bureaux du Congo 

connait une croissance qui n’est pas négligeable. 

Graphique 3 : Evolution du nombre de clients du Congo qui échangent par le Beach et 

par tous les bureaux 

 

Source : DGDDI / DPS 

 

Le Tableau 3 donne une image des principaux clients du Congo qui échangent par le Beach. Il 

montre qu’il y a peu de pays qui importent leurs produits vers le Congo par ce bureau. Depuis 

2005, quatre pays seulement importent régulièrement leurs produits par le Beach. Et la part 

des importations du quatrième meilleur client, qu’est la France, par le Beach ne représente 

même pas 0,1%.  

 

Tableau 3 : Evolution (%) de la part des importations effectuées par les principaux 

clients du Congo au niveau du Beach 

  2005 2006 2007 2008 2009 2010 2011 2012 2013 MOYENNE 

RCA 33,29 100,00 92,75 54,24 100,00 100,00 100,00 99,15 100,00 81,91 

RDC 4,12 5,69 10,99 39,42 55,50 2,89 4,16 1,71 2,79 6,83 

Allemagne 0,17 0,06 1,51 1,03 0,06 0,58 1,18 1,69 6,20 0,57 

France 0,00 0,04 0,03 0,01 0,00 0,01 0,01 0,01 0,01 0,01 
Source : DGDDI / DPS 

Les résultats du tableau 3 nous révèlent également que la plupart des exportations du Congo 

vers la RCA se font par le Beach. De 2005 à 20012, la majorité des parts des exportations du 

Congo vers la RCA par le Beach étaient supérieures à la moyenne (81,91%).  
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Contrairement à l’idée largement répandue que la plupart des activités économiques entre le 

Congo et la RDC se font par le Beach, les preuves disponibles indiquent le contraire. En effet, 

la part des exportations annuelles du Congo vers la RDC par le Beach est en moyenne de 

6,83%. Ce n’est qu’en 2009, où les importations de la RDC par le Beach ont pu dépasser la 

moitié (55,50%) de toutes les importations de la RDC vers le Congo. 

Cette information nous pousse à vérifier dans quel bureau, la RDC importe plus ses produits 

vers le Congo. Il ressort du tableau 4 que la plupart des exportations du Congo vers la RDC se 

font par Pointe-Noire, notamment par le bureau du port autonome (en 2005) ou par le bureau 

des hydrocarbures et des bois (de 2006 à 2013, sauf en 2009). 

Tableau 4 : Evolution des exportations du Congo effectuées dans les différents bureaux 

douaniers 

  

POINTE NOIRE BRAZZAVILLE 

LIK. SANG. 

TOUS LES 

 BUREAUX Port Aéroport 

Hydrocarbures 

 et bois 

Beach 

Maya 

Maya 

2005 72,55% 1,49% 21,84% 4,12% 0,00% 0,00% 0,00% 100,00% 

2006 30,42% 0,22% 63,62% 5,69% 0,00% 0,05% 0,00% 100,00% 

2007 2,62% 3,17% 83,21% 10,99% 0,00% 0,00% 0,00% 100,00% 

2008 0,50% 2,33% 56,38% 39,42% 1,37% 0,00% 0,00% 100,00% 

2009 3,79% 10,08% 30,63% 55,50% 0,00% 0,00% 0,00% 100,00% 

2010 0,07% 0,30% 96,74% 2,89% 0,00% 0,00% 0,00% 100,00% 

2011 0,00% 2,93% 92,89% 4,16% 0,00% 0,00% 0,02% 100,00% 

2012 0,41% 4,14% 92,34% 1,71% 1,40% 0,00% 0,00% 100,00% 

2013 4,36% 1,16% 91,69% 2,79% 0,00% 0,00% 0,00% 100,00% 

Source : DGDDI / DPS 
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CHAPITRE 2  IMPORTATIONS DU CONGO PAR LE BEACH 

Le port du Beach traite chaque jour une importante variété de marchandise provenant de la 

RDC. Toutefois, la contribution de ce port dans les importations totales semble être 

insignifiante. En moyenne, la part des produits importés au Congo par le Beach ne représente 

que 2,62% chaque an. Par contre, Pointe-Noire alimente tout le pays de plus de 80% chaque 

année. 

Tableau 5 : Evolution de la part des importations du Congo effectuées à Pointe Noire et 

au Beach 

  2005 2006 2007 2008 2009 2010 2011 2012 2013 

Pointe Noire  96,78% 83,12% 87,36% 87,46% 80,62% 89,29% 89,62% 93,78% 93,22% 

Beach 0,71% 2,90% 1,87% 3,00% 5,37% 6,06% 2,92% 3,12% 2,62% 

Source : DGDDI / DPS 

Contrairement à ce que nous avons remarqué dans les exportations, on observe qu’au niveau 

des importations, une diversification des produits entrant au Congo par le Beach. Cependant, 

la part de ces produits ne symbolise pas grand-chose. En effet, la contribution moyenne par an 

du meilleur produit importé au Congo par le Beach en neuf ans ne représente que 19,45% de 

toutes les importations du même produit de ce pays. 

Tableau 6 : Evolution (%) de la part des produits importés du Congo par le Beach 

    2005 2006 2007 2008 2009 2010 2011 2012 2013 Moyenne 

70109200 Bonbon. 20,83 36,22 55,34 55,22 0,04 29,08 58,69 53,22 50,50 19,45 

16041300 Préparat. 6,12 12,74 28,38 45,91 19,62 56,95 31,91 5,23 9,28 17,76 

87033390 
Véhicule.  
diesel  

5,52 6,74 21,87 32,67 31,59 17,61 20,72 21,11 16,37 16,79 

34011990 
Savons, 
Deterg. 

0,10 0,12 16,03 53,67 66,17 81,65 70,95 90,47 87,17 14,65 

48021000 
Papiers et 
 cartons  

1,74 1,27 2,61 31,36 33,22 82,19 71,54 36,95 20,33 14,39 

76109090 tôles 1,56 2,79 7,05 32,38 81,01 50,73 10,97 6,75 29,23 12,74 

85023900 
Autres 
groupes  
 

11,40 4,75 28,32 4,77 9,00 11,06 39,09 9,08 21,02 12,07 

87042100 
Vehicul.  
Utilitair.  

3,14 1,50 17,04 15,55 21,51 28,97 21,02 7,90 5,07 9,54 

87033290 
vehicules  
diesel  

2,79 1,08 11,76 10,01 25,54 23,17 13,40 18,49 6,29 8,83 

04021000 Lait, creme  1,08 2,76 0,90 22,11 62,45 8,62 26,40 21,83 11,99 8,45 
Source : DGDDI / DPS 
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L’analyse des importations du Congo en provenance du Beach par fournisseurs nous informe 

qu’il n’y a qu’à peine deux pays (RCA et RDC) qui s’intéressent à exporter la plupart de leurs 

produits vers le Congo par ce bureau. En neuf ans, seuls la RCA (exceptée l’année 2011) et la 

RDC (exceptées les années 2006 et 2007) exportent plus de la moitié de leurs produits vers le 

Congo par le bureau du Beach. 

La part des produits exportés vers le Congo par le Beach des huit autres meilleurs fournisseurs 

parmi les dix représente en moyenne moins de 10% de tous les produits qu’ils ont exportés 

vers le Congo. 

Tableau 7 : Evolution (%) de la part des exportations effectuées par les principaux 

fournisseurs du Congo au niveau du Beach 

  2005 2006 2007 2008 2009 2010 2011 2012 2013 MOYENNE 

RCA 100,00 99,26 88,31 94,26 99,90 64,13 26,12 100,00 100,00 80,26 

RDC 80,61 15,71 31,92 76,53 98,99 80,79 78,58 72,88 74,89 60,34 

Chine 0,90 5,36 5,06 2,61 16,26 22,37 10,82 10,94 6,26 6,36 

Malysie 3,77 13,71 3,89 9,19 17,06 2,13 4,82 2,36 3,87 5,23 

Belgique 0,97 2,27 3,12 10,14 8,32 4,12 4,10 4,21 3,85 3,78 

Emirats  
Arabes Unis 

3,91 5,30 4,08 2,72 1,70 4,10 3,55 1,87 0,95 2,79 

Singapour 1,23 2,49 3,08 2,68 3,90 11,65 3,20 0,89 1,28 2,53 

Maroc 0,91 4,65 1,80 10,21 2,34 3,71 6,27 0,46 1,56 2,44 

Turquie 1,36 2,29 2,33 3,25 1,25 0,28 4,33 0,20 2,04 1,35 

Gabon 0,03 0,54 2,76 0,09 17,19 4,44 0,14 16,52 3,84 1,13 
Source : DGDDI / DPS 
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CHAPITRE 3  RECETTES DOUANIÈRES PROVENANT DU BEACH 

Les douaniers du Beach ont fait rentrer dans les caisses de l’Etat des recettes de 5,21 milliards 

de FCFA au cours de l’année 2013. Ces recettes douanières sont en hausse de 7% par rapport 

à l’année précédente. Néanmoins, cette hausse ne représente quasiment pas grand-chose 

quand on compare ces gains à ceux provenant de la ville de Pointe-Noire. En effet, il ressort 

du graphique ci-dessous que chaque année, moins de 5% des recettes douanières de l’Etat 

congolais proviennent du Beach. De 2005 à 2013, les recettes du Beach ne représentent en 

moyenne que 2,42% des recettes douanières provenant de tous les bureaux du Congo.  

Graphique 4 : Evolution des recettes douanières provenant de Pointe Noire et du Beach 

(en milliards de FCFA) 

 

Source : DGDDI / DPS 

Bien que minimes, les recettes douanières en provenance du Beach ont connu une hausse très 

significative de plus de 700% entre 2005 et 2013. Ces recettes proviennent pour la plupart des 

matières premières (entre 2005 et 2009) et des biens de consommation courante (entre 2010 et 

2013). En effet, entre 2005 et 2009 (respectivement 2010 et 2013), un tiers des recettes 

douanières du Beach provenaient des matières premières (respectivement des biens de 

consommation courante).  
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Tableau 8 : Evolution des recettes douanières du Congo provenant de Beach par 

différentes catégories des biens (valeur en milliards de FCFA) 

  2005 2006 2007 2008 2009 2010 2011 2012 2013 

Bien de 1ère 

nécessité 

Valeurs 0,08 0,89 0,54 0,83 1,06 0,95 0,70 0,53 0,64 

% 13,85% 25,55% 24,52% 21,86% 28,95% 26,31% 13,33% 9,83% 12,24% 

Matière 1ère 

Valeurs 0,22 2,06 0,78 1,80 1,28 1,04 1,55 2,07 1,51 

% 39,01% 59,37% 35,50% 47,56% 35,07% 28,63% 29,71% 38,25% 28,93% 

Biens  

intermédiaires 

Valeurs 0,07 0,09 0,16 0,21 0,30 0,44 0,57 0,52 0,69 

% 11,98% 2,60% 7,23% 5,60% 8,11% 12,13% 10,86% 9,59% 13,22% 

Biens de  

consommation 

 courante 

Valeurs 0,20 0,43 0,71 0,94 1,02 1,19 2,41 2,29 2,38 

% 34,83% 12,35% 32,45% 24,83% 27,81% 32,78% 46,07% 42,33% 45,56% 

Tous les biens 

Valeurs 0,58 3,47 2,20 3,78 3,65 3,62 5,22 5,42 5,21 

% 100% 100% 100% 100% 100% 100% 100% 100% 100% 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



© ESC Page 12 
 

CONCLUSION  

Contrairement à l’idée largement répandue que sans le Beach, les congolais ne peuvent pas 

survivre, les preuves disponibles indiquent le contraire. En effet, le bureau du Beach, bien 

qu’étant le plus grand bureau du port fluvial de Brazzaville, n’a pas de performances 

favorables. Au niveau des exportations, chaque année ce bureau contribue à moins de 1% de 

toutes les exportations du Congo. Les importations ne sont non plus encourageantes. En 

moyenne, durant plus de neuf ans, la part des produits importés au Congo par le Beach ne 

représente que 2,62% chaque an. Par contre, Pointe-Noire alimente tout le pays de plus de 

80% chaque année. Quant aux recettes douanières provenant de ce bureau, il ressort de notre 

étude que chaque année, moins de 5% des recettes douanières de l’Etat congolais proviennent 

du Beach. 
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ANNEXES  

 

 

Graphique A. 1  : Evolution du nombre de fournisseurs du Congo qui échangent par le 

Beach 

 

Source : DGDDI / DPS 

 

 

Tableau A. 1 : Evolution du solde commercial du Congo sur les produits échangés au 

niveau Beach, de Pointe Noire et dans tout le pays 

  2005 2006 2007 2008 2009 2010 2011 2012 2013 

Pointe 

Noire  

334,76 2 514,52 1 756,24 824,03 1 735,81 3 432,22 4 209,16 1 614,41 4 372,76 

Beach -2,84 -16,39 -14,00 -27,55 -44,89 -43,58 -29,46 -46,55 -38,86 

Total 354,01 2 465,54 1 710,39 759,96 1 624,38 3 380,90 4 151,11 1 552,79 4 300,56 

Source : DGDDI / DPS 
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Graphique A. 2 : Evolution du nombre d’entreprise qui exportent au Congo par le 

Beach, par les bureaux de Pointe- noire et par tous les bureaux 

 

Source : DGDDI / DPS 

 

 

Graphique A. 3 : Evolution du nombre d’entreprise qui importent au Congo par le 

Beach, par les bureaux de Pointe- noire et par tous les bureaux 

 

Source : DGDDI / DPS 
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